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CHRONIQUE DU COLLEGE 

Oui, nous en sommes au siècle de la vitesse : après le 
« Gloster Meteor », un révérend chanoine m'assigne la tâche de 
composer une chronique-éclair. Eh bien, soit ! essayons d'en 
tenir la gageure. 

C'est par les souhaits de bienvenue de notre dévoué recteur 
et de notre cher directeur que s'ouvre une année que nous es­
pérons tous féconde, pleine de joie, de travail fructueux et aussi 
d'un minimum de farces. (Avis aux intéressés : cf. règlement du 
Collège, prix 30 centimes, en vente dans toutes les librairies.) 

Dès notre arrivée, il nous était donné de constater les nom­
breux changements survenus parmi nos surveillants et nos pro­
fesseurs. A ceux qui partent, nous présentons nos vœux de 
réussite dans leur nouvel apostolat, à ceux qui se retirent, nous 
souhaitons une retraite bien méritée, à tous, nous manifestons le 
regret de ne plus bénéficier de leur dévouement et de leurs con­
naissances si libéralement consacrées à notre instruction. 

Nous prions les nouveaux titulaires de nous accorder toute 
l 'indulgence dont déborde leur cœur de prêtres ; qu'ils soient 
assurés de notre collaboration quelque peu turbulente, sans 
doute, mais franche et sincère. 

Ce devoir accompli, nous voici lancés, comme dit notre cher 
Virgile, in medias res. Le décor se compose tout simplement 
d'une salle d'étude rappelant par son animation l 'antre d'un 
sorcier. Une dizaine de primitifs hurlent et se trémoussent au 
rythme de sons barbares que déverse sans pitié le haut-parleur 
d'un poste de radio. 

A en croire des renseignements pris à bonne source, on soup­
çonne qu'il ne s'agit rien moins que d'une initiation préhisto­
rique selon un rite incantatoire païen. Je ne vous dirai rien du 
scandale de nos vénérés théologiens qui s'élèvent violemment 
contre ce retour au paganisme et menacent d'envoyer un mis­
sionnaire évangéliser ces fétichistes et tenter de les ramener à 
de meilleurs sentiments et à un sens plus délicat de l 'harmo­
nie. Donc, un peu de mesure... à trois temps, Messieurs de 
I I I e commerciale ! 

Puisque nous en sommes aux missionnaires, d'aucuns ont, 
paraît-il , reconnu, en la personne du tibétain des hauts pla­
teaux que présentaient les « Echos du Sikkim », dans leur der­
nière livraison, un chanoine, le très illustre Léon, disparu de­
puis janvier de notre chère Abbaye. D'autres se refusent éner­
giquement à le reconnaî tre sous ce personnage. (Ils sont sans 
doute de connivence.) A mon avis, si vous voulez bien me 
faire la grâce d'écouter mon avis, je serais porté à lui trouver 
un petit air de ressemblance, quoique ce bon Père, si vraiment 
il s'agit de lui, paraisse se négliger un tantinet. On signale éga­
lement qu'un rhétoricien de l 'année dernière a préféré être 
tondu et porter robe longue plutôt que de continuer la classe 
de philosophie. Jusqu'où va l'astuce de certains ! 
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Par ailleurs, nos autorités supérieures, devant l 'incapacité 
notoire de bon nombre de lycéens à s'assimiler la langue de 
Goethe, ont décidé de leur adjoindre un surveillant de langue 
allemande avec autorisation expresse de converser dans le dit 
langage en tous temps et en tous lieux. Les internes de rhéto­
rique et de I I I e commerciale, jaloux de ce privilège, ont résolu, 
malgré les lourds sacrifices que leur décision héroïque pourra 
comporter, d'imiter leurs aînés, sous l'experte direction rétro­
grade du trop célèbre « Mohammed ». 

Il est vrai, j 'allais oublier de vous en faire part, que l'écurie 
égyptienne s'est enrichie, cette année, d'un nouveau pur sang. 
Présenté par son prédécesseur comme l'un de ses plus réputés 
élèves et futur remplaçant à la chaire d'« idiologie », celui-ci 
ne paraî t pas vouloir suivre la voie glorieuse qui lui était toute 
tracée. En désespoir de cause, le dit Mohammed s'est résigné 
à prendre des leçons de clarinette (la musique adoucit les 
mœurs !) ; souhaitons bonne chance à son professeur, un Mon­
sieur Kohle Brenner (il n'y a plus de charbon, vive le mazout !). 
Bien plus, ne s'est-il pas avisé que les langues inscrites au pro­
gramme des cours réguliers n'avaient pas la vertu de satisfaire 
son intelligence en perpétuelle fusion : aussi s'est-il proposé 
l 'étude du russe ; c'était déjà une belle salade : ce sera désor­
mais une salade russe. 

Dans la section des Petits, il règne en ce moment une grande 
famine, telle qu'un comité s'est formé, désignant un volontaire 
par table pour faire la grève de la faim. Héros d'un nouveau 
genre, ils s'en vont pendant tout le repas, les bras en croix 
et à genoux, supplier leur surveillant, qu'ils se prennent à chérir 
d 'amour tendre, de méditer sur la parole des Romains : « Panem et 
circenses... » Un tel héroïsme devait arracher les Grands à leur 
médiocrité et à leurs aises : un sous-comité s'est constitué afin 
de soutenir ces pauvres victimes du dévouement au bien 
public, de leur appui moral et de leurs clameurs justement in­
dignées. Il est vrai que les plus mûrs d'entre eux, les représen­
tants de la noble rhétorique, se déclarent satisfaits de la nour­
riture, en particulier des vers... latins qu'ils s'ingurgitent à haute 
dose. 

Comme nouvelle de dernière heure, il nous revient qu'une 
sorte de géant, le dénommé Quinclet, a fait son apparition en 
classe de Syntaxe. Peut-être s'agit-il du monstre qui sème la 
ruine et la terreur dans les montagnes du Valais ? N'oubliez 
pas, chers amis qui vous sentez souvent la bourse plate, que le 
haut Conseil d'Etat a promis une prime de 300 fr. à qui rap­
portera la peau du monstre. On répète, dans le secret, qu'un 
artilleur-physicien est même venu inspecter le Collège, un de 
ces derniers dimanches, en vue, sans doute, de la battue offi­
cielle, à laquelle la gendarmerie a convié tous les chasseurs du 
pays. Nul doute que sous son experte conduite, les jours du 
monstre ne soient désormais comptés. 

Mais revenons aux choses sérieuses. Au Collège, toutes nos 
sociétés ont repris leur activité avec toute la fougue des dé­
buts et cette pointe de naïveté qui fait croire que le jour de 
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gloire est arrivé. Le clan, dernière innovation, a décidé que son 
programme entrerait par les pieds (H. S. dixit). L'on ne sait en­
core quelle méthode l 'Agaunia emploiera pour le sien : on at­
tend avec impatience le discours d'ouverture du nouveau 
Vereinspapa. 

Ce qu'il y a de certain, je puis vous en faire la confidence 
sans trahir aucun secret, c'est que toutes nos sociétés ont poussé 
leurs efforts jusqu'à la constitution de pouvoirs régulièrement 
établis. Vous pourrez en juger par la liste impressionnante de 
leurs comités. 

Francis POCHON, rhét. 

Les Sociétés du Collège 

Les Comités pour l'année scolaire 1946-1947 

AGAUNIA 

Vereinspapa : M. le Chanoine Maxime Bregnard 
Président : Louis Dayer, phys. 
Vice-président : Albert Taramarcaz, phys. 
Fuchs-major : Pierre Montavon, phil. 
Secrétaire : Oscar Gauye, rhét. 
Caissier : Raymond Griesser, I I I e com. 
Archiviste : Aloïs Hengartner, rhét. 
Cantor : Louis Butty, phys. 

F A N F A R E « La Maurit ia » 

Directeur : M. le Chanoine Denis Terraz 
Président : Louis Butty, phys. 
Vice-président-caissier : Jérôme Crittin, phil. 
Secrétaire : Albi Rudaz, rhét. 
Archivistes : Jean Vernay, synt. 

Rémy Pahud, 1re com. 

CONGREGATION DE LA SAINTE VIERGE 

Pour les Internes 

Directeur : M. le Chanoine Georges Cornut 
Préfet : Jean Bernasconi, phys. 
1er Assistant : Alexandre de Gady, phys. 
2e Assistant : François Dumas, phil. 

188 



Conseillers : Albi Rudaz, rhét. 
Pierre Felley, hum. 
Jean Vernay, synt. 
Meinrad Crittin, gram. 
Aloys Voïtchovski, rud. 
Claudio Rudaz, I I I e com. 
Fernand Lugon, l r e com. 
Hans-Beat Noser, pour les élèves 

de langue allemande. 

P o u r les Externes 

Préfet : Bernard Vairoli, phys. 
1er Assistant : Georges Athanasiadès, phys. 
2e Assistant : Georges Parvex, phil. 
Conseillers : Raymond Coquoz, rhét. 

Jean-Claude Métral, hum. 
Bernard Rouiller, synt. 
J.-L. Ribordy, gram. 
Jean-Marie Closuit, rud. 
Raymond Deferr, princ. 
Jean-Bernard Ducrest, 1re com. 
Michel Porcellana, C. P. C. 

ECLAIREURS 

Aumônier : M. le Chanoine Georges Kohlbrenner 

Clan P.-G. Frassat i 

Chef de clan : Henri Salina, phys. 

Troupe St -S ig i smond 

Chef de Troupe : Francis Ferrario, phil. 
Chef de patrouilles : Michel Zangger, gram. 

Jérôme Quinclet, synt. 
Jean-Marie Cottier, hum. 

J. E . C. 

Aumônier : M. le Chanoine Georges Delaloye 
Responsables de section : Grégoire Rouiller, rhét. 

Gabriel Ispérian, hum. 
Responsables de groupes : Gérard Payot, rhét. 

Marc May, hum. 
Gérard Falquet, I I I e com. 

Responsables pour 
la Pré-Jec : Cyrille Pitteloud, hum. 

Justin Thorrens, C. prép. com. 
Caissier : Pierre Felley, hum. 
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CHŒUR MIXTE ET SCHOLA GREGORIENNE 

Directeurs : M. le Chanoine Georges Revaz (plain-chant) 
M. le Chanoine Marius Pasquier (polyphonie) 

Président : Pierre Jolidon, phys. 
Archiviste : Philippe Dubas, hum. 

ORCHESTRE 

Directeur : M. le Chanoine Marius Pasquier 
Président : Michel Ispérian, phys. 
Archiviste : Marcel Marchand, hum. 

SPORTS 

Directeur : M. le Chanoine Christian Zarn 

Foot-ball 

I Club Helvetia 
Capitaine : Paul Müller, IIe com. 
Sous-Capitaine : Claudio Rudaz, IIIe com. 

II Club des Petits 
Capitaine : Meinrad Crittin, gram. 
Sous-capitaine : Louis Felley, gram. 

Tennis 
Capitaine : Michel Sarrasin, phil. 
Sous-capitaine : Roger Mayer, synt. 

Ping-pong 
Club des Grands 

Capitaine : Hubert Wolff, rhét. 

Club des Petits 
Capitaine : Louis Felley, gram. 
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